
Allez voir là-haut. Témoignages 1943-1945 en Vallée d'Aoste 

 

Fide atenchón, la fèi lé fachiste i tornon dza 

Témoin 1 : « Parce que quand mon beau-frère Lino est mort, ceux qui ont été tués à 
Antey-Saint-André, alors il a ensuite fallu les amener par ici... seuls les hommes un 
peu plus âgés y allaient, pour les amener par ici. Ensuite, le jour de l’enterrement 
aussi, il y avait les partisans qui venaient les surveiller, pour que les fascistes ne 
viennent pas les déranger. On surveillait, pendant les funérailles, parce qu’il y avait 
Severino Meynet et Tito Cavorsin. » 

Témoin 2 : « Cavorsin qui a été tué là-haut... » 

Témoin 1 : « Oui, après ils ont aussi... comment dit-on... les partisans sont venus 
vérifier que les autres [les fascistes] n’étaient pas venus leur faire des... emmener 
ces jeunes qui avaient pu aller à l’enterrement. Et alors, tout d’un coup, quand ils sont 
arrivés là, juste au-dessus du Plan-d’Arey, alors qu’ils faisaient la levée du corps, tout 
d’un coup, il y a eu quelques personnes qui avaient vu des fusils en bas du côté de 
Marseiller. Des choses un peu... tu sais... Alors il y avait une femme qui [inintelligible] : 
- Mon Dieu, faites attention, peut-être que les fascistes sont déjà en train de revenir 
-. Mais les jeunes s’étaient déjà tous sauvés en haut vers le... tous ces jeunes montés 
vers les Pointiers pour se cacher. » 


